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Bi'owu av* r le Globe et les licaitjrits

al.li^s uihlJKMnousoinenl t!0[t,[)ai' uo-

!i(' ii.iiti libei'.'il (jui n'est autre que
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Kneore une fois, jugeons les liorn-

nies(|ui se diseiU nos amis et (lui

ont inîéivl de l'èfre—coninit! Sii

Joliii ft M. Hiake—par leurs actions,

uoi: [lar leurs jiaroles.

\j'ï: Oiangistes eu 1800, lors de la

visite du Priuci; de Galles, voulii-

HMil lui faire des démonstrations de
loyauté, à leur faron

; la chose u.-

réusil pas et ils clierchèreul àfe pro

pus, à hàmer radmiuistralion Cai'liei

McDonald. Celui ci protégea- t-il les

Orangistrs à c(»tte occasion ? Non,
loin de là, il ne voulut en aucune
manière s'occuper de huiis lécrimi-

natidus. •

(^V'sl eu 1X1)1, à la session (pii

suivit CCI incident . (jne M. Car-

tier prononeait les paroles suivantes

qui valent bien sans doute, dans le

jugement (jiril faui porter sur Sii-

John, les den-mciatioclrt injustifia-

bles .le M. Trudel.

« Certain. 'meut, dil-ii, il serait

désuablequ" chaipie section du gou-

verniMU' lit [»ûl être appuyet^ par la

majorité du i)avs qu'elle repiéseiile,

mais cela devieiit quelquefois impos-

sible. Pour ma part, je suis fiei de

le dire, la grande majorité les re-

présentants dans les deu.\ chambres

de la s(!Ctiou du l)ays que je repré-

sen'e, a confiance eu mon i'itégrité

poliliq;:e, et j'ose compter sur l'ap-

pui des classe.^- iiisti-niîes du lia.s-Ca-

nada. Les victoires remportées par

mes .'idhérents, à diverst's reprises,

m'ont donné cctlt; assurance".

" Quant à mou collègUL'. h> pro-

cureur général du llaul-Cauada. je

dois dire qi'e j^' n'aurais jamais iU:-

eeplé LA TACIIl!] I)K FORMl']!!

IJNK ADMINISTRATION, si je

n'avais pu m'assu.'cu' de son con-

cours. Jt; eoimai-sais si^u IIONNE-
'l'ETE POLlTIQUi:, sou habileté

coinuie hoaiiui! dT'^tat, ni la place

qu'il occujiaiL dau~ ratreclion du

p'Miple du Haut-Canada.''

C'est encore à cette epo jue que le

fanatisme «'e (ieorgc Hrovvu atleiii-

gnait, un degiv de recrudescence

inouïe. Il \ou!ait ni plus ni nioms,

elîac(M' ju-qu'au.\ derniers vivliges

de la race française au Canada. Quel

adversaiie rencouMa-t-il ? Quel pro-

tecteur trouvions nous toujours prêt

à ions défendre, toujours faisant

triompher notre cause ? L'honora-

ble Sir John A. McDonald, riiiséj»a-

rable allié de Cartier.

Citons Turcotii^ :

M. Mv'Doiigal!. digne adepte de M.

Brown, et co-redactmir -lu iJlohr^ lit

nu discours des plus viole:its; ij

traita les Caiiailieus d'origine fran-

çaise de race étrangère, fit un appel

au.\ piolestants du lias Canada con-

l e eux et le catholicisme, et mena-

ça le Bas-Canada de rannexion.


